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mondo informi ; ho detto altre stragi dello scorbuto, ram­
mentando cl’Orvilliers che tronca il corso alle sue sapienti 
manovre perchè la crudele malattia gli miete gli equipaggi. 
Dai Souvenirs d'un aulirà' del Jurien de la Gravière traggo 
ora un brano di giornale dell’amiraglio Latouche-Tréville. 
Nulla a paro di quelle pagine offre lo spettacolo delle mi­
serie die percuotevano 1 nostri nonni all’ aurora del secolo.

« Arrivée des bâtiments à la station du Nord 81 mai 1803. 
La Corvette de Marseille ayant 400 hommes à son départ 
dont elle a jété 37 à la mer et débarqué 122 malades.

« 12 juin. Le Braque de Gênes, ayant 376 hommes dont
il n’a perdu que deux et mis 10 seulement à l'hôpital.

« 13 juin. Le Nécessaire de Nantes, avec 80 hommes, 
en a perdu 13 et 21 à l’hôpital.

« 14 juin. Le Thèobald du Havre, avait 300 hommes à 
son départ; en a jété 166 à la mer et mis 129 aux hôpi­
taux du môle. Ce bâtiment, arrivé hier au Cap, n’y a dé­
barqué que 35 hommes en état de faire service.

« 15 juin. Le Sali;/, du Havre, ayant 250 hommes à bord, 
dont elle a jété 14 à la mer et mis 46 à l’hôpital.

« 20 juin. Le Mars, du Havre, 300 hommes dont 17 ont 
été jétés à la mer et 40 mis à l’hôpital.

« 24 juin. UAuguste, de Marseille, 300 hommes dont il 
à jété 102 à la mer et mis 40 à l’hôpital.

« 24 juin. La Bonne-Mère, de Marseille, 300 hommes dont
50 ont été jétés à la mer et 20 mis à l’hôpital. »

Nè qui s’arrestarono i benefici della pace'; essa indusse 
gli ufficiali, i giovani in ispecie, a curare un tantino più
il benessere dei marinari. Per quanto innegabili i titoli di 
lord Collingwood alla riconoscenza della patria a cagione 
di magnifiche geste guerresche, egli n’ebbe pur maggiori 
per essere stato capo scuola agli ufficiali nel migliorare le 
condizioni, ahimè! tanto meschine degli eroici marinari bri­
tannici. Lord Collingwood si occupò di quella brava gente 
in tutti i modi. Non s’ accontentò di procurar loro il be­
nessere materiale, ma anche il miglioramento morale. Nelle 
sue squadre non voleva i comandanti usassero troppa rigi­
dezza. In Parlamento martellò gl’ intraprenditori dei viveri, 
e jiromovenclo la pulizia delle navi ne istituì l’ igiene. Pro­


